
Dimanche après la Théophanie (Eph. 4,7-13 ; Matth. 4,12-17) 

Homélie prononcée par le père André le dimanche 13 Janvier 2013 

 

Au nom du Père, du Fils, et du Saint-Esprit, 

Nous sommes encore dans le temps de la Théophanie, que nous avons fêtée dimanche dernier, 

avec son octave qui se clôture demain. Durant cette période, l’Eglise nous fait revivre les 

premiers événements de la vie publique du Seigneur, tels qu’ils nous sont rapportés par les 

évangélistes, et qui se sont déroulés sur un court intervalle de temps. 

Aussitôt après son baptême par Jean dans le Jourdain, le Seigneur, conduit par l’Esprit-Saint, 

a séjourné pendant quarante jours dans le désert, sans manger ni boire. C'était la lecture d'hier, 

samedi après la Théophanie (Matth. 4,1-11). J’en profite en passant pour vous encourager à 

lire les lectures indiquées pour chaque jour dans le calendrier liturgique. Au terme des 

quarante jours de jeûne dans le désert, Jésus s’est trouvé face à face avec le Diable qui est 

venu le tenter, mais Jésus est resté ferme et n'a succombé à aucune tentation, Il a déjoué tous 

les pièges que lui tendait le Diable. Je ne m’étends pas maintenant sur cet épisode, mais il faut 

savoir qu’il a une grande importance dans le plan de Dieu pour notre salut, parce qu’il 

annonce le combat décisif de la Semaine Sainte, où le pouvoir du Diable sera définitivement 

vaincu, et la mort mise à mort, par la Passion, la mort sur la Croix et la Résurrection du 

Seigneur. 

Dans le passage de l’Evangile de ce matin, saint Matthieu nous apprends que, très vite après 

le Baptême de Jésus et la tentation dans le désert, Jean-Baptiste a été arrêté. Nous savons qu'il 

a été mis en prison par Hérode. Ce n'est pas le même Hérode que celui qui était roi au temps 

de la naissance de Jésus, mais il porte le même nom, et c'est un personnage aussi sinistre que 

le premier. Et Jésus, apprenant cette nouvelle, retourne en Galilée. Jusque-là, Il se trouvait en 

Judée, dans la région du Jourdain, non loin de Jéricho, puisque c'est là que le Baptême a eu 

lieu, et ce n'est pas très loin non plus que Jésus s'est retiré dans le désert. Il faut savoir en effet 

que dans cette région, quand on est au Jourdain, ou à Jéricho, ou même à Jérusalem, le désert 

est tout proche : il suffit de faire quelques kilomètres pour se trouver en plein désert. Le site 

connu comme le lieu où Jésus a séjourné dans le désert pour être tenté par le diable est devenu 

par la suite un foyer de vie monastique. On y a construit un monastère, appelé monastère de la 

Quarantaine ou monastère de la Tentation, accroché sur la paroi vertigineuse d’une falaise, et 

qui est toujours un lieu de prière et le pèlerinage. 

Jésus est donc de retour en Galilée. Toutefois, nous dit Matthieu, Il ne reste pas à Nazareth, la 

ville où Il a passé son enfance, mais Il va s'établir à Capharnaüm, au bord du lac de Tibériade. 

Et c'est là qu’Il va commencer sa prédication, en reprenant d’abord les mots de Jean-Baptiste : 

« Repentez-vous, car le Royaume de Dieu est proche ». A partir de ce moment, sa Parole va 

se répandre dans toute la Galilée. 

Et Matthieu souligne que la venue de Jésus dans cette contrée accomplit une prophétie. Dans 

le livre d’Isaïe, on peut lire en effet : « Ce peuple », il s’agit du peuple du territoire de 

Nephtali, qui correspond à cette région près du lac de Tibériade, « Ce peuple, assis dans les 

ténèbres, a vu une grande Lumière, et sur ceux qui étaient assis dans la région et l'ombre de la 

mort, la Lumière s'est levée » (Is. 8,23-9,1) Effectivement, Jésus est venu comme une 

Lumière dans une région qui était un peu méprisée par les juifs parce qu’elle faisait partie du 

royaume du Nord, alors que la Judée, le pays les juifs, de la tribu de Juda, est autour de 

Jérusalem. Il est bon, je pense, de se familiariser avec les événements qui sont rapportés dans 

l'Evangile et qui font partie de l’histoire du Salut. 

Par ailleurs, dans l'épître de saint Paul aux Ephésiens, nous avons entendu cette parole forte : 

« A chacun de nous la grâce a été donnée selon la mesure du don du Christ » (Eph. 4,7). Saint 

Paul qui, probablement plus que tout autre, a pu pénétrer le mystère du Christ, nous initie au 

mystère du renouvellement de notre vie par le Christ. Si saint Matthieu voit le Christ comme 

une Lumière qui vient dans le monde, saint Paul nous explique en quoi cette Lumière 



transforme notre vie. La Parole de Jésus est toujours une Lumière pour nous, aujourd’hui 

comme autrefois. Par sa Parole, Il est présent parmi nous, et sa Présence est une Grâce qui est 

donnée selon la mesure du don du Christ. 

Je passe sur les versets intermédiaires, pour arriver à la fin du passage de cette épitre, qui 

apparaît comme une conclusion de la première phrase : à chacun de nous la Grâce a été 

donnée selon la mesure du don du Christ…, « pour le perfectionnement des saints - c'est-à-

dire de nous tous - en vue de l'œuvre du ministère et de l'édification du Corps du Christ, 

jusqu'à ce que nous soyons tous parvenus à l'unité de la foi et de la connaissance du Fils de 

Dieu, à l'état d'homme parfait, à la mesure de la plénitude du Christ. » (Eph. 4,12-13) Voilà 

comment saint Paul voit le Christ : comme un programme de vie pour nous. Notre 

programme, c'est de parvenir à son Image d'Homme parfait. Le Christ donne sa Grâce à 

chacun d'entre nous, chacun à sa mesure, mais le but, c'est que nous devenions semblables au 

Christ, que nous parvenions à la perfection, à la maturité de l'homme fait à la mesure de la 

stature parfaite du Christ. 

C'est le programme de notre baptême. Nous avons fêté le baptême du Christ il y a une 

semaine, et nous sommes nous-mêmes baptisés pour nous conformer au Christ. Par notre 

baptême, nous avons revêtu le Christ, le Christ est vivant en nous, et nous sommes appelés à 

devenir nous-mêmes porteurs du Saint-Esprit, comme Lui-même était porteur du Saint-Esprit. 

Amen. 


